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LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE” F. MOFFET, Secrétaire de la rédaction et administrateur12;ie
rs directs.

50,000,000 de plus que la moyenne 
des cinq dernières années.

La superficie des forêts du monde 
entier est divisée comme suit :

900,000,000 
Amérique du Sud.. 700,000,000
Etats-Unis.............  560,000,000

590,000,000

Londres. La parade régulière des 
troupes n’a pu avoir lieu, hier 
matin, à cause de la haute tempe
rature, et les travaux ont été sus
pendus dans les docks royaux. 
Dans le haut de la Tamise, la navi
gation a été presque suspendue à 
cause de la sécheresse.

Une grande chaleur s’est fait 
sentir, hier, à Paris. Un incendie 
allumé par la réflexion des rayons 
du soleil a détruit pour $120,000 de 
coton exposé le long des quais.

NAISSANCEQuant aux ouvertures que le 
gouvernement auraient faites à 

certaines banques canadiennes pour 
les engager à convertir leur ré
serve en argent en bons du gou
vernement, cette nouvelle n’a pas 
môme le mérite de la vraisemblance 
dans les circonstances actuelles. Le 
ministre des finances est en Angle
terre et son député, M. Courtney, 
est en vacances et aucune autre 
personne à Ottawa n’a le pouvoir 
de faire telle proposition Les ge
rants des principals banques, d’ail
leurs, consultés sur la véracité de 
cette nouvelle, l’ont déclaré, totale
ment fausse et absurde. La loi 
s’oppose formellement à une con
version de ce genre.

Corn ne bouquet à ces absurdités, 
le Globe a lancé la nouvelle que la 
nomination du lieutenant gouver
neur de Québec n’était retardée à 
l’automne que pour permettre à sir 
Hector Langevin d’étre nommé à 
cette charge. Gomme question de 
fait, la nouvelle est totalement 
fausse et il n’est aucunement i.ues- 
tion de la nomination de sir Hector 
Langevin à ce poste important.

La présence de sir Hector Lan
gevin sur la scène politique gène 
donc bien le Globe qu’il désire si 
ardemment le voir devenir lieute-
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•iétaire.

ils sont tellement absurdes, ces 
cancans que le Globe nous ramène 
périodiquement, qu’ils se réfutent 
d’eux-mêmes.

Le publie intelligent en fait gé
néralement prompte justice, et nous 
n'en parlons, aujourd’hui, que 
parce que notre silence pourait 
peut-être être interprêté par quel
ques-uns comme conürmant jusqu’à 
un certain point les fausses nou 
velles que le Globe a dernièrement 
mises en circulation au suj it des 
affaires du Pacifique.

Voltaire a dit: mentez, mentez, 
il en restera toujours quelque 
chose.

Le Globe est sans doule de même

La troisième excursion annuelle 
du corps de musique Sainte-Anne 
aura lieu cette année à Bucking
ham, lundi prochain, à bord du 
Peerless.

Le but de cette excursion est Ve 
réaliser une certaine somme pour 
aider à payer les costumes des mu
siciens et les dépenses du corps de 
musique en général.

La ville d’O tawa possède six 
corps de musique, dont celui Ste- 
Anne est le plus ancien parmi les 
canadiens ; il vient en deuxième 
rang parmi les corps de musique 
anglais.

Nous espérons que la masse des 
Canadiens - français d’Ottawa se 
fera un devoir de prendre part à 
cette belle excursion. Que ceux

LES AFFA1BDS EN BELGIQUE
1

e* I
On lit dans le Courrier de Bruxel

les :
Le pays attend avec un vif inté

rêt—et avec une grande confiance 
dans la sagesse et la fermeté du 
ministère et de la droite—une nou
velle loi scolaire. Mais il lui tarde 
plus encore de voir disparaître la 
loi (le malheur.

Cette loi du malheur pourrait 
aussi s’appeler la loi maudite : mau
dite par le Saint Siège, maudite par 
l’épiscopat, maudite par le clergé 
soucieux du salut des âmes, mau
dite par les pauvres qu’elle a privés 
de pain et des secours des bureaux 
de bienfaisance, maudite par les I qui ne peuvent pas y aller ne re
petits employés de l’Etat à qui elle , fusent pas au moins d’acheter un 
n’a laissé que l’option entre la taim i billet.
et leur liberté d’hommes, de citoy- j A Buckingham, le terrain a été 
ens et do chrétiens, maudite par les , préparé pour lundi, il y aura chant 
communes où elle a semé la désu-\ él musique à bord du bateau et sur 
nion et la ruine, maudite enfin, ■ le terrain, 
mais trop tard, par ses auteurs eux-1 
mêmes, qu’elle a entraînés dans la ! 
fosse où ils sont descendus charges 
du mépris public.

Virtuellement, cette loi est morte 
mais son cadavre pèse encore sur 
la Belgique comme un crime et 
comme un remords : qu’on l’en
fouisse le pins vite possible pour 
empêcher ses émanations pestilen
tielles de se répandre davantage et 
de faire de nouvelles victimes 1 
C’est chose aussi urgente que l’em
ploi des désinfectantspour prévenir 
l’arrivée des microbes du choléra 
asiatique.

“ Nous pensons, Majesté, écrivait 
11 Léon XIII à Léopold II, que la 
“ lutte soulevée dans votre royau- 
“ ne pourra s’éteindre et que la 
“ paix n’y rentrera qu’au moment 
“ où l’on fera disparaître la cause 
“ funeste qui est venue la troubler.”

Puisse donc cette cause funeste 
de troubles disparaître le plus tôt 
possible, afin que disparaissent 
aussi incessamment les maux 
qu’elle traîne après elle, et qu’on 
pnisse bientôt répéter cette parole 
récemment prononcée par un de 
nos hommes publics les plus auto 
rises : Morte la bête ! mort le venin !
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Première qualité do valises anglaises 
aux prix do Londres.ilway Boit) de chaque 

t sud du Manitoba, à

R. J. DEVLIN.Par les trains réguliers des chemina do fer 
CANADA ATLANTIQUE, le GRAND 

TRONC ouïes BATEAUX de la 
COMPAGNIE du RICHELIEU

DEPART

R

,ite aux acheté rs qu 
ccordée \ de certaine: 
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car il ne s’aventurerait pas ainsi à 
lancer des nouvelles qui n’ont 
môme pas le mérite de la vrai- 
sembl-ir "e pour ceux qui s’occu
pent d’affaires publiques.

Ce n’est donc qu’aux badauds que 
le Globe s’adresse, et c’est parmi eux 
qu’il espère faire quelques dupes 
en disant que le “le gouvernement 
a été obligé dernièrement de garan
tir un emprunt temporaire de cinq 
milVons en faveur de la compa
gnie du Pacî.lque auprès de quel
ques banques de Montréal et de 
New-York.”

3 et numérotées, dan 
. des conditions avar. 
atement leur culture.
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Montreal et KMogur $ 2.50
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nant-gouverneur de Q.iébec. C’est 
une charge très honorable sans 
doute, et le chef du gouvernement 
ne serait pas justifiable de la don
ner à une personne qui ne l’aurait 
pas méritée par ses talents, ses tra 
vaux et ses services au pays.

Sir Hector Langevin réunirait 
bien toutes ces qualités, mais nous 
ne croyons pas que ce soit le désir 
de l’électorat de la province de 

Or, c’est un fait connu de tous Québec de le voir accepter cette 
ceux qui suivent les affaires publi
ques que le gouvernement ne peut 
garantir un emprunt de ce genre 
que s’il a été autorisé par le parle
ment à le faire, et que le parle 
ment ne l’ayant pas autorisé, la 
garantie que le gouvernement pour
rait donner ne serait d’aucune

)alance en cinq paie- 
l’avance.
les cultiver recevront 

lent est fait en entier, 
ir les terres concédées, 
au pair, avec Vintérêt 
ue de Montréal, Mont

BILLETS BONS POUR 15 JOURS
BILLET* pour 30 JOURS 

*1.00 Extra.1I
Billets en vente par

M. Chas Desîardins,
BUREAUX :

Eiliflce «le l’hôtel Russell, rne 
Nporks, Ottawa.

obtenir des inlorma- 
PAVISH. commissaire

WATER, 
Secretaire. GRA «TDE

EXPOSITIONS WDA ÉBjidLMcharge maintenant. 11 est vrai 
que les travaux quotidiens, ardus et 
propres à ruiner les plus fortes 
constitutions, auxquels il s’est livré 
depuis qu’il est ministre, jus 
titreraient sa retraite, mais sir 
Hector jouit encore, croyons- 
nous, d’une santé assez forte 
pour lui permettre de se rendre 
au désir général et consacrer 
encore quelques années de sa vie 
à la politique active.

1884-M0NTREAL-1884 Chemin île Fer Canadien du Pacifique
I»I VISION If U L’EST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN «VINT.

Ligne Courte
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OTTAWA ET MONTBEAL

Du S an 10 Septembre

our Enfants $25,000.00 de PRIMES

AGRICULTURE ET INDUSTRIEvaleur.
Mais ce n’est peut-être pas tant 

le gouvernement que le Globe veut 
attaquer dans le moment, que nuire 
à la compagnie du Pacifique en 
faisant croire qu’elle est dans de- 
embarras financiers.

Or, il résulte des informa 
lions recueillies à Montréal par le 
correspondant du Mail auprès de 
personnes autorisées, que toutes les 
autres attaques du Globe dirigées 
dans le même article contre la com
pagnie du Pacifique sont dénuées 
de tout fondement.

Ainsi, il est faux que la compa. 
guie du Pacifique ait demandé ou 
retiré du gouvernement un centin 
de plus que ce qui lui était dû pour 
travaux exécutés et certifiés par 
l’ingénieur en chef du gouverne
ment. La loi est très formelle 
sur ce point et le gouvernement 
ne veut pas l’ignorer.

Il est encore faux et absurde que 
l'emprunt de vingt-cinq millions de 
dollars négocié en Angleterre p ir 
sir Leonard Tilley ait été escompté 
par la compagnie du Pacifique 
avant d’êlre souscrit La compa
gnie n’a pas reçu un seul sou en 
dehors de ce qui lui est dû tous les 
mois en proportion des travaux 
exécutés.

ur Oiseaux Magnifique terrain et bâtisses splendides 
pour installer le bétail vivant, lea articles 
fabriqués, les instrumente et outils aratoires 
et les machines en mouvement.

Grande exposition internationale 
chiens.
septembre 

verte jusqu 
Billets à 

princijp

Arrangements «l’ete commen
çant Lundi, II Août 1884.

FEU! FEU! FEU!
TJXT FEU DE $13,000

de 3s i 0 s-aVERDURE 113.5TABLEAU DES HR8.sera complète depuis le 5 
au 13 du môme mois, et sera ou- 
l’à 10 heures du soir chaque jour 
prix réduits offerts par toutes les 

i compagnies de chemins de 
de nateaux à vapeur.

Pour plus amples imformations, s’adresser 
aux soursignés.

sition
ww°PETITES NOTES

NOTES COMMERCIALES Nyant acheté pour une valeur de 
$13,000 de marchandises endomma
gées par le feu et l’eau dans le ma
gasin de gros de MM.
SKELTON, FBEBES & CIE.,

MONTREAL.
A ENVIRON

2S cts DANS DA PIASTRE
Aous vendons aujourd’hui tout 

le fonds à beaucoup moins que la 
moitié du prix.

Conditions Comptant ou payable 
sur üvraison.

M. Benoit, secrétaire de l'honora
ble M. Caron, est descendu passer 
quelques jours de vacances à la 
Rivière du Loup.

Le gouvernement fédéral a ache
té un yacht américain faisant le 
service sur les grands lacs pour 
faire le service de la quarantaine, à 
la Grosse lie.

On annonce la mort du R. Père 
Guillaume Talbot, de l’ordre des 
Trappistes, arrivée à Tracadie. Le 
défunt a autrefois exercé la profes
sion d’avocat à Québec.

Les plaidoyers sont terminés dans 
la contestation de Lévis. Le juge a 
accordé la règle de cour contre les 
propriétaires du Nouvelliste ; elle 
est rapportable demain.

Le premier train de passagers 
pour Montréal du chemin de fer 
Ontario et Québec est parti, hier 
malin de Toronto. Les principaux 
fonctionnaires de la compagnie se 
trouvaieiit-àhord.

ie « 1DEAU. 4 57 S'™34 45fer Laisse Ottawa....
IDu Moniteur du Commerce)

La manufacture de glucose de 
Toronto commencera ses opérations 
cet automne.

La compagnie du téléphone de 
Yarmouth a payé à ses actionnaires 
un dividende annuel de 18 p. c.

On dit qu’une compagnie améri
caine se propose d'établir une raffi
nerie de pétrole à Longueuil.

On estime que le Manitoba aura 
cette aimée pour l’exportation un 
surplus de 7,000,u00 de minots.

Un fabricant de collres-forts de 
l’Ontario vient de faire un envoi de 
ses produits dans la Colombie an
glaise. »

il y a vil entrepôt à Prince Albert 
'.’00,000 minots de blé, par suite de 
1 absence de tout moyen pour con
vertir ce blé en farine.

Il y a dans le New Hampshire 
i,. fabriques de chaussures em
ployant 5000 ouvriers et fabricant 
pour’une valeur de $10,000,000 de 
produits.

Une des fabriques de bobines des 
Etats-Unis produit 100,000 grosses 
le cet article par jour et consomme 
annuellement 2,500 cordes de bois.

Un journal de Milwaukee estime 
ia présente récolte de blé des Etats- 
Unis à 305,000,000 de minots, soit

to™5I™c Arr. à Montréal... 8 25

5*00S. C. STEVENSON, 
GEO. LECLERC, 

Secrétai
4 août—lm 76 rue St G

Laisse Montréal.. 45 00

n soitoores-conj< 
ibriel, Montrôal Arrive k Ottawa.

DES CHARS PALAIS ELEGANTS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

& En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

m* AVIS AUX ENTREPRENEURS.m »
DES SOUMISSIONS cichetéea, adressé., 

au soussigné, et portant la suscriptlon 
“ Soumission pour Bureau de Poste, etc., 
Winnipeg, Manitoba." seront reçues à ce 
bureau jusqu’au MARDI, 2 Septembre pro
chain, inclusivement, pour la construction 
d’un

Bureau de Poste, etc,
A WINNIPEG, Manitoba.

lans et devis peuvent être 
ent des Travaux Publics, Ottawa, 
eau du préposé aux travaux de la 

Puissance, à Winnipeg, à partir de LUNDI, 
18 courant, inclusivemînt.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
les soumissions doivent être faites 

iméea et signées par

UN SEUL PRIX

BRYSON, GRAHAM & Cie.,
152 et 154, rue Sparks.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 :
L’Ex press du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
" du soir quifte Ottawa à 11.35 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 pm
•• du jour quitte Toronto à 0.20 am 
“ *• Arr. à Ottawa à 6.55 pm
“ du soir quitte Toronto à 7.00 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.50 am

DE MALLE
cachetées, adressées au 
Postes, seront reçues à 

li, vendredi 29ôme jour 
nsport des malles 
mtrat devant cou-

obin et ' 
ommencer le 1er jour

rra se faire à cheval ou 
nvena le, via le Bureau 
en allant et par la route

.lies aura lieu de South « 
trdis, jeudis et samedis, 
>le après l’arrivé de la 
tiajet à March aller et 
ire dans l’espace de 3$

atre anfi»
r, entre

départe; Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs de luxe sur les 
trains du soir.

Raccordements à Sm’ths Fall, pour 
Brockville et le chemin do fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin dojfer Utica 
and Black River et scs grandsj,raccordo 
ments dans le sud et l’e t.

Raccordements à Toronto pour tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-euesl.

Pour les billets, Je prix du passage, 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pou - le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers, 
s’adresser au bureau des billets.

Sir 42 RUE BEGIN.
GEO. XV. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Général des Passagers, 
ARCHER BAKER,

Surintendant -général.

it.
sur les formules imprin 
les soumissionnaires mômes.

Chaque soumission doit ôtre accompagnée 
d’un chèque de banque accepté pavable à 
l’oidre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce chèque sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con
trat lorsqu'il en sera 
plète pas l’ouvrage q 
chèque sera remis à ceux dont 1 

" )ns n'auront pas été acceptées.
Ive Ministère ne s’engage à accepter 

i des soumissions.

Un nouveau journal, Le Courrier 
d'Essex, vient de paraître à Windsor, 
Ont. C’est un journal hebdoma 
daire qui sera rédigé par M. A 
Bodard. M Bodard est déjà connv

enant de plus am- 
iu sujet des conditions 
peuvent Ôtre vus, et des 
ns peuvent être obte 
c bureaux de Poste 
louth March, ou au 
assigné, 
f. P. FRENCH, 

Inspecteur des postes

i conte Il est faux de plus que les paie-
ments extraordinaires d’après le avantageusement par les corresp, 
Globe, faits à la compagnie du Pa- dances qu’il a publiées dans le Nou- 
ciflque aient laissé le trésor fédéral velhsle. Nous souhaitons plein

succès au Courrier d'Essex.

La chaleur a été intense, hier, 
en Angleterre. Le thermomètre a 
atteint 150 degrés à l’ombre, à

e ne signer te cou- 
requis, eu s’il ne corn* 
u’û aura entrepris. Le 

t les soumis-

ter ni la

on
to- lio

GO.à sec, et que les entrepreneurs 
soient obligés d’attendre un mois 

. et deux pour recevoir ce qui leur 
est dû.

plus basse, ni aucune 
Par '

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 9 août 1884.

■
i'. H. ENNIS, 

Secrétaire,r)
W. C. VANHOKNE,

AdrainlMratmr-généraL
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'I KM< ) IGM AGE r()N VA INCAN I’ peïïil:KIDNEY WORT LOTERIE MTEALfi Cil USESNOUVELLE MANUFACTUREDE PARTOUT
♦Je me suis démis l’ê| auie ù id sun 

d'une chule, le 5 octobre 1881. Les «loi 
Leurs furent appelés, mais ne puieut i* 
mettre mon bras à son état naturel. Aj r« « 
121 jours de soullrances atroces, j'ai lu : à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, 
médecin réussit à me remettre le bra- ei 
position, mais les nerfs étaient tellemei > 
contractés qrue jf ne p ’avais plus que i ii« 
mon bras à ang e droit. Les nerfs j <*

; j’apphqua 
de l’alcool c'

C’est un composé purement vé
gétal de certaines racines médici
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
nue valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède .plus 
eilicace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l’Ohio.

Les louanges que l'on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Miuesola.

On lit dans l’Evénement de Qué
bec.

Hier, à la basillique, nous avions 
le plaisir d’entendre une cantatrice 
de réputation dans la personne de 
Madame Christin, d’Ottawa, autre 
fois Mademoiselle Lamothe. Elle 
a chanté à l’offertoire, Eia Mater de 
S. Neukoom, pour voix de mezzo- 
soprano. M. Gustave Gagnon tenait 
l’orgue. Madame Christin possède 
une voix superbe, d’une douceur et 
d’une égalité remarquables. En 
chantant par cœur et avec beau
coup d’aisance cette composition 
difficile, die a confirmé pleinement 
ce que la renommée nous avail 
déjà appris de son talent assuré 
ment distingué.

JJIJOLTERIEjjDE COLONISATION LE 1Je suis en position d’offrir des 
chaises à

Bloc de ’Hotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.

{ Fondée sous Tautorité de l'Acte de 
Québec, 32 Vict. ch. 36.)

M. le curé A. LAMELLE, Directeur.
S. E. LEFEBVRE, Sccréiaire.
C. 11. A. GU1MOND, Agent-Général.

Valeur <le* loin........$50,0 >0,00
GROS LOT î Un

m.-uble d’une valeur dv..$l0,00o,00

Et 1,920 autre* lot*.

PRIX du BILLET $1.00
Un escompte de 5 p. c. est accordé sur 

10 billets, 10 p. c. sur 50 billets et 15 p c. 
sur 100 billets.

Pour plus amples informations, voir le 
Prospectus, ou s’adresser au Bureau,

FONDS en JONCM. C. H. DOUCET a transporté son ate
lier d'orfôverie du magasin de bijouterie d* 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai toute 
co mande telle que bagues. Boucles d’O 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
«•o or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est; sollicitée.

C. H. DOUCET,

PKEMIEK
¥—ET —

naissaient ètio en lil «l’acier 
tous les remèdes ordinaires, 
du vinaigre, du Brandy et le l'ai mu, 
mais sans aucun effet marqué. Ne 
avions une petite quantité de votre 
et liniment d’huile. C’est le remède quit 
donné les meilleurs ré su h ts. Je n ’a 
trouvé que dans une pharm nie et en i e' ' 
quantité, et ayant d- ma: uu.x phuruu
ciens pourquoi ils ne garmiieut p .s • u » 
mède; “ Eh bien, me répond'reut-ils, t o > 
ne savions pas que ce remède avait au
tant «le valeur. ” l.s ont été telleme. ?... 
tisfaits de mon témoignage que depvsi. 
en ont a«;heté et eu ont vendu des mai 
t'tés. Mais comme je ne pouvais attendu, 
vu que l’on pariait déjà «le me mellrt 
l’influence de l’Ether pour opérer sur :< . i 
bras et «létendre les neiis. J’ai piét-i e 
vous écrire immédiatement pour vous 't- 
mander de menvoyer six bouteilles, e.a i 
avant que la seconde fut épuisée, les luiU 
étaient détendus et je pouvais me s . .-i 
de mon bras avec facilité et sans dome* .

Permettez moi de vous dire que nu s 
nous servons habituellement de voti aï- 
nica et liniment d’huile comme rrmèct 
pour les brûlures, écorchures, enlmsb.. 
maux île reins et en général pour i .* 
les maladies externes et cela av< • tit 
meilleures résultats qu'aucun remède i. 
peut donner. Mon médecin dome sou e. 
livre approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Kkvd. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

PEitFOjŒS LES r
A des prix i neon mis jusqu’ici

(Sut
MAGASIN PAL IS DE MEUBLES,

38 RUE HUM AT.
—En effet, l 

fidèle. Naturelle] 
pelles tout ce c 
dit?

Propriétaire
2fév 81 l

.1

JACOB EBRATT. —Oui, je me 
fidence, la confei 
faite à la suite c 
rencontre au bot 

—J’en ai gai 
ce que tu m’as d 
je pourrais te le 

—Et tu as ter 
madame de Co 
su ?

N. B,—Voyez les échantillons et 
les prix dans la vitrine. Choix sur 
4,000 chaises

Voici les noms des journalistes 
qui font partie de l’excursion au 

territoire de 
et Mde Ho aparc Yellowstone, K 

Wyoming. Ce sont M. 
binson et Dlle Cameron, de Toron
to; C D Barr, du Post de Lindsay ; 
H ïlough Dame, du World de Go 
bourg ; W H Climie, du Sun de 
Bowmanville ; Dr Clark et Madame 
Clark, de Toronto ; M. et Madame 
A J Mathieson, de {'Expositor de 
Kingston ; M. et Madame Carman, 
de Belleville ; M. Watt, de 1’Exposi
tor de Brantford ; J C Drury, de 
l'Express de Napanee ; M. et Mde 
Mayer, du News de Berlin ; M. et 
Mde J Motz, du Journal de Berlin ; 
M. et Mde J J Crabb, de VArgus de 
Ste-Marie ; M. P Murray, du Times 
d’Orillia ; M. et Mde G Beavers, de 
la Gazette d’Elmira ; M. et Mde 
Starrett, du News de Milton , le 
Rév. Von Pircb, du Fortschriil de 
Berlin ; M. Somerville, du Danner 
de Dundas : M. N Levasseur, de 
l'Evènement ; M. et Dlle Brossoit, 
du Progiès de Valleyfield ; L S Pi 
naud, du Canadien1 M. et Mde Jules 
Tessier, de l'Electeur] M. Jos Tassé, 
de la Minerve ; M. et Mde Roy, du 
Courrier du Canada ; et M. de La 
Bruère, du Courrier de St Hyacinthe.

LA PROTECTION SANS EGALEKo. 17, PLACE D’ARMES,
MONTRÉAL.EST-CE BIEN LE CAS/ 

Tous les marchands de la cam 
pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 

rix qui délient toute compétition 
n’a pas d’égal pour son bon 

marché.

ISA II] MZE 
Manufacturier

On demande des saus-azents.
5 Juillet • Poudres de Condition d'Alexander

non.EN POUR In* ROQWIN8
t1 m —Rien. Pens 

cette jeune fille ?
—Moins, mair 

n’ai pu encore 01 
ment, mes remc 
vifs, avec le te 
profondes se gi 
peu le calme s’es 
cœur. Pourtant 
sont restés.

—Est-ce que 
jours ?

—Après ving 
âge, ce serait rie 
toute chose, l’an 
un feu qui s’éteii 
se de l’alimenter 

c’est '

POMMES POMME» POMMES iKT AUTRES
—(ET)—’<> EI) KCI RI ES CELEBRESCharles Donald A Co.,

79, RUE QUEEN, LONDRES, E. G., 
ux de correspondre

MARCHAS!) de CHAUSSURES
EN GROS ET EN DÉTAIL

POUR LES

CJrloLe va.v.3Kr; Seront heure 
propriétaires de vergers, 
expéditeurs de pommes du Canada, 
du commerce d'automne et du printe.nps.

MM. Donald et Cie.. donneront aussi les 
facilités accoutumés a leurs pratiques qui 
auraient besoin d’avances.

avec les 

en vueda AtJKNT a Ottawa C. STRATTON. 
Joins des rues Dalhousie et Saint-Patrick 

ÿ VIS.—Les médecines ci-dessus, célè- 
\ b res dans tout le Canaria pour leui 

efficacité, nn se. trouvent que chez M. ( 
STRATTON, ie mets donc le public e: 
garde contre les onlrefaçons.

COIN DES ROES

Calliou. 3Îa et de l’église 
OTTVH'A.PETITE GAZETTE Ayant soulfert du Rhumatisme pendau, 

longtemps, on m’a conseillé de faire l'e- 
saie de votre Arnica et liniment d'hui 
La première application me donna u■■ set 
lagement immedia., et maintenant si.;, 
capabla d’agir ù mes alfaires, grâce à vol- • 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Digkison.

218 rue Si. Constant, Mont-éa .
En vente chez C. O. : i .cikr, rue Susse:.

I Ittawa.

Désire faire se voir ft so nombreuses pra
tiques et au public d’Ottawa et de ses en- 
virons^ en généra qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 

Sussex par M, Selby Lee pour la

31 juillet 1884—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale. Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier 
et II F MacCarty, Ottawa/

AU CLERGE. T. ALEXANDER
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau ; 
PLUNKETT & FRERE, rue Wellington 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ouest.

OTTIWl PLATING WORKS FABRICATION DES CHAUSSEES
Toute espèces d’ornements d’église, tels que
VASES,

M. I. Dazé désire attirer l’attention du 
public sur ce qui suit :

Le personnel de l’établissement est sans 
contredi le plus complet de co genre à 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre
mière classe.

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai
sir ù recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les affections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a, dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions 
ra de son usage.

Sirop des Enfants do Dr Codent
Ce sirop est prépa 
rée avec l’approba- 
tion des professeurs 

.’"vtiffvV de l’E oie de Méde

encore, 
j’ai gardé et que 
d’elle. Grâce à ] 
n’est pas resté 
bonheur de con: 
excellents amis c 
dehors d’eux, p 
besoins d’affectio 
et ma nièce qui < 
part de ma tendi 

—Est-ce que 
aucune nouvelle 
heureuse Gabrit 

—Aucune.
—- ,—N’as-tu pas 

recherches pour 
—Comme h

meCALICES,
PATENES,

CIBOIRES.
CE UC!PIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires dorés an 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawn

GRAND
Magasin de th‘iibh >

DE

l. Gii.-iiT'mtf,

Æè.<
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans tes.Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés. 

Satisfaction garnntie. Prix très modérés, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

SS^Les marchands de la acampag 
raient bien r’ der visiter cette MA NUI 
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE

Renseignements t isle*

On peut rendre les toits incom
bustibles en les enduisant d’une 
couche formée par un mélange de 
chaux, de sel et de cendre de bois 
contenant un pigment colrré «juel- 
conque destiné à donner une teinte 
à l’ensemble. Ce mélange est non- 
seulement une garantie contre le 
feu riais encore un préservatif 
puissant contre la décomposition 
du bois.

cine n de Cbirui» 
gie de Montréal 
'F -ultéde Médeci 
]'* de l’Universit- 
f>iu Collège Victo-

Le sirop des en 
fants est supérieui 
à toutes les prépa
rations calmantci 
offertes aux mèm 

pour conserver la santé d î leur* 
; il peut être donné avec la plut 
confiance aux enfants dans les ca« 

Dyssenterk, 
insomnie, Toui.

;
; un grand bien résulte- 
Toulà vous. John Hill.

IMPORTATIONS—1Un assortiment
complet de souvenirs Je Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, de cru
cifix, de bénitiers, ain.-i qu’une 
grande variété d’autres objets nou
veaux, viennent d’être reçus chez 

I». C. Guillaume,
455 rue Sussex.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraie fies de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

Entrepreneur Meublier, Menuisier, ■i .I«*. 530, Rue SUSS'X, Ottawa.

M. GRATTON est toujourn heureux d’en
treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et rénaration de Maisons

J»

FAC-

Ide famille 
enfanta 
gra
suivants : Colique.
Dentition douloureuse,
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats 
Unis

J. F. G ARROW,
170, RU K me A RK S

Ottawa. 29 janvier 1883.

;
Propriétaire.,-Meubles de toutes sortes pour, Cham 

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, par 
létents, et à

Diarrhée,
16 mai 84la.

du Dr Godbrri piL. A. Olivier
AVOCAT.

TAPIS, TAPIS etc. •

MONDE TAPIS
Il se fabrique maintenant des 

bouteilles en papier. Le mélange 
employé est le suivant: 40 parties 
de chiffons, 40 de paille et 50 de 
pulpe de bois. La bouteille une 
lois moulée reçoit un ° couche d’une 
substance composée de sang frais 
lequel défibriné et mêlé de sulfate 
d ammoniaque, la rend imperméa 
ble à toute espèce de liquiue.

Maison • de Ncio York — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse
ment de tailleur ïe New York, tenu 
par M. J. L. Beaudry, No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais ei 
écossais, drap de Pilot et drap fin. 
serges anglaises, françaises et écos 
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar 
chandises sont des plus nouvelles 
Coupe garantie, prix extrômemen' 
bas et visite sollicitée.

J. L. Beaudry,
523 rue Sussex

des ouvrier
elles n ont eu 
Quel a été son 
l’ignore. Il y 
que chose d’étrt 
térieun qui st 
s’explique pas, 
mère et sou en f 
paraître ainsi sai 
re eux la moindi 
d’hui, ma convi* 
pauvre Gabriel! 
nue de Clichy 
un acte de déses] 
perdue, dégoût* 
malheureuse s’ei 
de donner le 
faut.

DES PRIX TRES MODÉRÉS. PRIX. BIS VT-. I.A BOUTEILLE,
iSeal proprietaire,

E. MoGALE,
Bureau.—Encoignure des ruqp Rideau ei 

Sussex, Block d’Egleson, (Jllawa, Ont.
ARGENT A PRETER -m

Ottawa. 3 janvier 1883.

1er Oct. 1883 la a
B. Chimiste.

MolIzASSOCIATION MUTUELLE
DE

1883. la
D’OTTAWA.

V) -Vnq grand assortiment, les meil- 
/<$Qï9 'ft' îars, et Us plus bas prix en 

fait de
SPRUCINEPREVOYANCE i/ X Une des meilleures prepa» 

ij/f rations offertes jusqu'il" 
pL au public, pour le soulag- 
Ty ment immédiat et la g ut 

mx, du Rhuu-t 
faite, de VA: • 

rouement, de la Croupi e 
de toutes les maladies de ► 
Gorge et des Poumons 

A vendre partout à 25 «>
' 50c la bouteille.
B. E.McGALE, Cbinnsti 

Montré

Ls». î’relarts, Rideaux,DU CANADA.
Incorporée d’après les Statuts Consolidés 

du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

I
Sirop des Enfants du Dr Godcrre— 

Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 

,a bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

de la To 
Bro

Pour les meilleures ferronneries à bon mar 
ché, allez chez

°la Corniches, Pôles, Cjnrn Un res
et Meubles «le toute sorte.

de
de

McDougall & cuznei
Le plus ancien magasin de ce genre ft 

Ottawa, établi eu 1850, à l’enseigne de la

GROSSE TARR1ERE,

Hue Sussex, et coin te la rue Duke,

à la
BUREAU PRINCIPAL :

1G2 RUE ST. JACQUES-
MONTREAL.

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Une SPARK8.

SHOOLBRED et Oie.8
DIRECTEURS.

A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 
Jacques Cartier—“ Président.” 

n. W. W. Lynch M. P. P.,
Comméssaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec, P. Q. Présidents. 

Ben. Globensky, Ecr., C. R.
L. H. Mat sue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec. 
John L Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Ha* ris, Ecr , 

tir Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guerin, Ecr , M. D.

Le marquis 
Il pensait à 
Maximilienne. D 
déjà, il soupço 
n’être autre qu 
nard se cachant 
madame Louise, 
puleux à l’excè 
un devoir de ne 
le mystère doni 
jeune femme, i 
forte raison, ne 
à M. de Sistern* 
pouvait présel 

comme t

Ottawa, n Déc. 1883.<’IIAVIIIERES. OTTAWA,
Et & MATTAWA, P.Q.Ho

I *IMCDOUGALL i CUZNEB
-JWWWiKT al31 Octobre 1883. la

b- Restaurant Queeu ” CHEMIN DE FED
Numéros 13 & II, Rue ELGIN

Ce restaurant de première classe n’e 
qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels Toujours à point, huî
tres, et primeurs de la saison. Renas à 
tonte heures. La salle à manger des aames 
est au premier étage. On fait une spécia
lité des soupes aux huîtres et des dîners 
privés.

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.

Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Puluuan qui quittent Mont 
réai les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et. ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et lt 
samedi se rendent u Saint-Jean directe

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de 1er du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe él. gants, 
des chars Pullman et des chars fetnoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Moucton, N. B.
Art !iOPPOSITION

LA VIE DU COMMERCE

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Bifaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals. 
Arthur Gagnon —Secrétoire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésoi 
provincal.

Pour informations s’adresser à

Je vends mes monte, s et bijoute
ries de toute sorte à 25 pour ten! 
d’escompte pour argent comptant 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de jonc- 
en or solide.

que
quelque peu au 

Au bout d’u 
pjrit :

—Après m a 
doulour use hi 
Octave, tu m’as 
se qui est égale! 
ma mémoire.

—Ah ! que t’a 
—C’est une i 

nue subitement 
—Une idée ? 
—Oui. Bien 

alors très-malh 
pas dire désespt 
pêchait point di 
nir ; tu voyais 
loin, le puis, 
textuellement 
m’as dit : “ Si c 
ma nièce donm 
qu’elle promet, 
venir la femme 

—C'est vrai, 
pondit le comte 

—Tu as ajoul 
dnit aujourd’ht 
des projets de 
têtes d’enfants.’

20 mars 1884

F U m s- Z
1ÆS FIGURES

M. CHARLES PUNCH A RI>
No, 76, RUE SPARKS,

OTTAWA.

V
H. Nouez,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
“ London Chop House "

Montres rèpaiées avec soin. Ver
res de montres, 10 vents.

9 Mai

L’expérience, la persévérence le 
comptant et l’énergie. CABLE

DOIVENT L’EMPORTERL'établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

ET , Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se set , ir de 
c lie route, vu qu’elle es» la p'us r.pid.

taux de transport sont aussi

T A GRANDE VENTE I)E MODE |
11 D'ÉTÉ se continuera pour quelques 

jours seulement, chez \ et jue ses 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic uirect est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de VIntercolonial est 
la plus rapide pour le fiel d'Europe venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest. #

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’udres-

1. B, TÂUKABERRYTM. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor
timent complet de tweeds cana
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachês à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 
133 rue Sparks, Ottawa,

E. jN
A. WOODCOCK. -

BIJOUTIER et HORLOGE*
No, 536, Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L AN
Assortiment complet de Bagues.. 

Epingles, Boucles d'oreilles. M 
en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
Ouvrage fait à ordre sou;

délai à des prix m 
AGENT pour la célèbre montre ^ mtLi.

EL -VESI1TA,'
Porte volaille «lu VAR1KTY i «Al I.,

KNCA.XTEIR, COURTIER
KT

MARCHAND

Commission

E PLUS GRAND ASSORTIMENT DE 
CHAPEAUX NUS A GARNIS est JJL

L'HOMME MODISTE. MANUFACTURÉS PAR
A u'u au s T OT SPÉCIAL DE PARASOLS DOD- 

XJ BLÉS se vendant rap dement à $1.50. 
Valeur $2.75. Voyet les au numéro

39 Rue Snarks,
Je n'ai aucune intention d’abandonner 

les affaires. Avec un assortiment complet de 
modes et ayant l’appui des dames d’Ottawa 
je continuerai mon œuvre quand môme cela 
prendrait dix saisons.

OMIS & FILS E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa. Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : RUE SPARKS
(EnfaMldefl’IloteliRnssel! )

07 TA WA.

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue Yorlc.j 
Toronto.

lodéréa.

D. POTTINGBR,
Surintendant général

Bureau du chemin de fer. 
Moncton, N. B., ‘28 mai 1884.3 déc. l an.

JOS. SENEGAL.
ENTREPRENEUR

DE POMPES EDM
COIN DES RUES

York et Dalhousie.
OTTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

i

t&ï& L
-

Opère des Cures
MERVEILLEUSES

hk» n
Maladies des Rognons y
Des Affections du Foie
Parce qu’il agit 6 In fols sur le FOIE, les 

INTESTINS et les ItOtiNONS.
Pnrco qu'il ddhnrrnuse lo système dos hu

mours viciées qui produisent des maladies des 
rognons et dos voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles lus femmes sont sujettes. 
$a~<'ECI EST lil EN DÉ MONTE

IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, les HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATi:

En faisant fonctionner librement tou 
organes,

PURIFIANT At'MSI LE SANG
système sa vigueur normale 
chasser la maladie. 

MILLIERS DE CAS 
les plus graves do ces maladies ont été sou

lagés et, en peu de temps 
RADK'AI.EMKNT OFFRIS.

LA CO

et donnant

DBS

nto cher, tous les pharmaciens, 
le remède en poudre par la malle.

Burlington, Vt.

Prix. $1, sous forme liqu 
En vente cher fous le 

On envoi le rem eue en pouu
Wells. Richardson A (le..

Envoyez un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

acions.

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

?S' B

%



COMPAGNIE de NAVIGATION 
K1V1ÊKE OTTAWA.

Ménagère Demandée
au No. 230. rue Principale, 
fère bien recommandée. De

—Oui, je me souviens
—Et moi je t’ai répondu: “ Ta 

nièce et mon fils auront l’occa
sion de se voir souvent ; s’ils s’ai
ment, je ne ferai pas opposition 
à ce mariage ”

—Eh bien, Edouard ?
—Eh bien, mon ami, made

moiselle de Valcourt est une 
charmante jeune fille ; l’entant a 
tenu et au-delà ce qu’elle pro
mettait. Mon fils, de son côté, 
est devenu un homme d’un mé
rite réel ; je ne crains pas pas de 
le dire, bien que je le voie avec 
les yeux d’un père. Emeline et 
Eugène étaient enfants, lorsque, 
sans avoir pris toutefois aucun 
engagement, nous les avons fian
cés. Ils ont grandi ; depuis 
deux ans, ils se sont souvent 
vus, et il est arrivé ce que tu as 
prévu; mon fils n’a pas resté 
insensible devant la beauté et la 
grâce de mademoiêelle de Val- 
court, et celle-ci n’est pas tardé 
à éprouver pour Eugène un sen
timent qui est plus que de l’a
mitié.

—Ils s’aiment 1 s’écria M. de 
Sisterne.

—Oui, mon cher [comte, ils 
s’aiment et nous pouvons dès 
aujourd’hui, parler sérieusement 
de ton idée d’autrefois.

_Ah ! Edouard, je ne veux
pas te cacher ma joie ; elle est 
grande et complète.

—Alors, tu ne vois aucun em
pêchement à ce mariage ?

—Toi seul aurait pu t’oppo-

PETJILLBTOITLISES On demande, 
Hull, une ménagé 
bons gages seront 

29 juillet 1883.

♦
payes.LE FILS 2 s.ition d’offrir des 

ises à Questions Vitales

en JONC Demandez aux médecins les plus èmi-

1) - n"import*1 quelle école, quel est 
tn.illeure remède pour calmer l'irritation 
doi, nerfs, et guérir toute autre maladie 
nervtuse, et pour donner un repos répara-

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

PltEMIERE PARTIE
ET —

ï'ORES
connus jusqu’ici

LES TROIS
“Du houblon sous quelque forme.

CHAPITRE I «erTOUS LES JOURS-©*
,1 7 HEURES DU MATIN

—(o) —
TAUX de PASSAGE pour MONTREAL :

(Suite) Demandez aux médecins les plus émi-

“ Quel est le meilleur et lo seul remède 
sur leque{ on puisse compter pour la gu - 
ri son < e toutes les maladies des reins t 
des voies urinaires, telles que maladie tie 
Bright, diabète, retention ou relâchement 
d'urine et toutes autres maladies \ articu- 
lières aux femmes ? ”

El ils vous répondront explicitement et 
emphatiquement. “ Buchu

Demandez aux mômes médecins - 
“ Quel est le meilleur et le plus sur re

mède pour toutes les maladies de foie et la 
dispepsie, constipation, indigestion, bile, 
lièvre maîariale, sic.? ’’ et ils vous répon
dront :

Mandrake ! ou Dandelion ! ! I ! !
En conséquence, lorsque ces remèdes 

sont combinés avec d’autres d’égale va-

IS DE MEUBLES,
; RIDEAU.

—En effet, ta mémoire est 
fidèle. Naturellement, tu te rap
pelles tout ce que nous avons 
dit?

;
.! Clause, aller .........................82.50

do aller et retour... 4.00
Seconde Clause.........................................• • •
Vovage complet descendre par ba

teau et ri-venir en chemin de fer 4.50

BILLETS VENDUS A BORD 
FBET transposé a bas prix.

Pour pin» ample» liiforma- 
tiuii» »'a.lre»»er au bureau 

de la compagnie,
QUAI DE I.A REINE.

13 mai.

ERïtATT. —Oui, je me rappelle la con
fidence, la confession que je t’ai 
faite à la suite d’une singulière 
rencontre au bord de la Marne.

—J’en ai gardé le souvenir ; 
tu m’as dit alors, Octave1

les échantillons et 
vitrine. Choix sur

ION SA NS EG NUS

MZE
facturier
-(ET)—

(le CIlAtM'ltES

■TEN DÉTAIL
DES RÜES

et de l’Eglise 
T VIVA.
ir à sis nombreuses pra- 
d'Ottawa et de ses en- 

il a acheté et mis 
machines du vaste

ce que 
je pourrais te le répéter

—Et tu as tenu ta promesse, 
madame de Coulange n'a rien 
su ? C’est le bon moment

J’UFfIË une

REDUCTION GENERALE

t
—Rien. Penses-tu toujours à 

cette jeune fille ?
—Moins, maintenant ; mais je 

n’ai pu encore oublier. Assuré
ment. mes remords sont moins 
vifs, avec le temps, les plaies 
profondes se guérissent, peu à 
peu le calme s’est fait dans mon 
cœur. Pourtant les regrets y 
sont restés.

—Est-ce que tu l’aimes tou
jours ?

—Après vingt ans et à mon 
âge, ce serait ridicule. Comme 
toute chose, l’amour s'use, c’est 
un feu qui s’éteint lorsqu’on ces
se de l’alimenter. Ce que j’ai
me encore, c’est le souvenir que 
j’ai gardé et que je veux garder 
d’elle. Grâce à Dieu, mon cœur 
n’est pas resté vide ; j’ai eu le 
bonheur de conserver quelques 
excellents amis comme toi, et en 
dehors d’eux, pour mes autres 
besoins d’affection, j’ai ma sœur 

) et ma nièce qui ont chacune leur 
-J» part de ma tendresse.

—Est-ce que tu n’as plus eu 
nouvelle de cette mal

Et incorporés dans les Amers de Hou
blon, on obtient un produit d'une telle 
puissance curative et tellement varié dans 

opérations qu’il n’y a pas de maladie 
ni d’indispositions qui* puissent leur résis
ter, avec cela qu'il peut être employé, sans 
danger par la femme la plus délicate, le 
plus faible invalide ou le plus petit enfant.

CHAPITRE I».

--------SUR--------

TOUS UES CHAPEAUX 
actuellement Le FER SKtfSSHWWS 

bra vais EHB3Er‘;
[ BEoËrrrt Ml dm Iml 1

EN MAGASIN 

C’EST LE MOMENT D’EN PROFITER

“ Des patients
Flottant entre la mort et la vie.”

Depuis des années, et abandonnés par 
les docteurs qui soignent spécialement la 
maladie de Bright et autres maux des 
reins, du l'oie, de poitrine, ont été guéris.

Des femmes rendues presque folles!.' ! !
Par la névrtilgie, la névrose, perte de 

sommeil et diverses autres maladies parii- 
lières aux femmes.

Des personnes accablée s par le Hlmma-

Inflamatoire et chronique, ou souffrant 
du scrofule !

De l’érysipèle !
Fluxions t hématiques, impureté du sang, 

dyspepsie, indigestion, en un mot de toutes 
les maladies auxquelles est sujette notre 
frôle nature,

Ont é.é guéris nar les Amers de Hou
blon : on peut en avoir la preuve dans 
toutes les parties du monde connu.

LE SEUL VINi Le FER
BRAVA i Su di.&rr^ea*u*cüuiti* à l'wtralt

de VOS» de MOIÜB
dont Pomptol

donno lo» même» résultât» 
que celui de

J'ai aussi un assortiment complet de

Pardessus en Caoutchouc, 
Parapluies, etc.

t
;fois en opération 
lelby Lee pour la

ser. . —n’a aucune saveur, ni

SI. L. COTE—Moi ! Pourquoi ?
—Ton immense fortune.
—Ne parlons plus de cela, je 

t’en prie, quand il s’agit du bon
heur de nos enfants.

M. de Sisterne prit une des 
mains du marquis et la serra 
fortement.

—Excuse-moi, dit-il.
Emt line et Eugène s’aiment, 

reprit M. de Coulange, c’est ce 
que tu désirais, n’est ce pas ?

—Oui.
—Eh bien, depuis plus d’un 

an, la marquise et moi nous le 
souhaitons ardemment. Taniè- 

tous charmés ; elle est

DES CHAUSSURES
l'HUILEde FOIE i** MORUEi attirer l'attention du 

lit:
l’établisse! 
omplet de co ge 
posé d’ouvriers d

128, Rue Rideau-nent est san

Le FER
BR A VAIS BEEEES

le Vin a l’Extrait 
de Foie de Morue

N. B.—-Assortiment nouveau d’ouvrages 
faits par les sauvages.

COMMANDE
e sera exécutée et expé- 
le plus court délai.

F dans ks.Commandes
a té riaux sont employés, 
tic. Prix très modérés,
EST SOLLICITÉE

acampagne fe- 
eMANUFAC-

J. B. AIUASj, par Jour.

Le FER ne noircit Jamais
BR A VAIS
Un prospectus détaillé accompagné 

chaque flacon.

Dépôt dam teatei lei bonnet Pharmacie».

CHEVRIERPEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
et VITRIER.

les dents.
KIOE» U8IBJATUEI£HEVRIERPrépaiez-vous a Recevoir l'Ennemi

Dôpdt k Québec : Dr Bd. MOUntf A. C», 
Kiraacim-ChlBlstis, 114. ra* 8iLiHe*a.Marchand de

PEINTURE
ids de la 
’isiter cctt 
.'ter ailleurs. ï n 1aucune 

heureuse Gabrielle ?
—Aucune.
—N’as-tu pas fait encore des 

recherches pour la retrouver ?
—Comme les précédentes, 

elles n’ont eu aucun résultat. 
Quel a été son triste sort ? Je 
l’ignore. Il y a dans cela quel
que chose d’étrange et de mys- 
térieun qui stupéfie. On ne 
s’explique pas, en effet, qu’une 
mère et son enfant puissent dis
paraître ainsi sans laisser derriè
re eux la moindre trace. Aujour
d’hui, ma conviction est, que la 
pauvre Gabrielle a quitté Vave- 

de Clichy pour accomplir 
un acte de désespoir. Se voyant 
perdue, dégoûtée de la vie, la 
malheureuse s’est suicidée avant 
de donner le jour à son en
fant.

et de VITRES, EliOSITIOI il PARIS 1870
lions CONCOURUDAZE,

Propriétaire. „
526 RUE SUSSEX

O T T A W A
«ASTHMEce nous a 

déjà une sœur pour Maximilien- 
ne, et la marquise et moi nous 
la considérons comme notre 
fille. Je suppose que madame 
de Valcourt pense comme toi,

I .» Par la POITOU» duSPÆiS®6-3!
CHEMIN DE FER D'GléryEN VIENTi M. Arial se charge de toute 

commande dans sa ligne d’aï- 
laires ; il surveille lui-même 
tontes les opérations de sa hou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

mm etc. - ' Dépositaires à Québec : Dr Ed. MORIN 4 G1*»
M. C. 0. Dacier a ces médecines et 

dépôt à sa pharmacie, li 17 rue Sussex.
((CANADA mwe: pays ou le Choléra prévaut com- 

dans F Inde, la Chine cl l’Afrique, 
le Pain-Killer est considéré comme le 
plus efficace el le plus sur de tous les 
remèdes connus, et les habitants de 
ces pays y ont la plus grande confian-

Dans lescomme nous.
—Ma sœur ne peut vouloir 

le bonheur de sa fille.
—Je te laisse le soin de l’in

former de nos projets.
—Dèr ce soir, je m’empresse

rai de lui rendre compte de no
tre entretien. Mais dès mainte
nant, mon cher Edouard, je puis 
te donner l’assnrance qu’elle 
partagera ma joie.

—Nous parlerons plus tard de 
l’époque à laquelle aura lieu le 
marL.ge ; Emeline et Eugène 
sont jeunes, si impatients qu’ils 
soient, ils sauront attendre six 
mois et même un an. Toutefois, 
dès que nous serons de retour à 
Paris, je vous ferai officiellement 
à toi et à madame de Valcourt, 
la demande de la main d’Emeli- 
ne pour mon fils.

Le lendemain, dans l’après- 
midi, tout le monde était au jar
din.

DE TAPIS Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cic,,

LAque VOIE la plus COURTECTAWA. Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

ENTREd assortiment, les 
t l^s plus bas prix en OTTAWA ET MONTREALI Lisez l’extrait suivant de la lettre d’un 

missionnaire de la Chine :
Messieurs,—J’aurais dû depuis long

temps avoir accusé réception de la caisse 
de Pain-Killer que vous avez été assez 
lions de m’envoyer l’année dernière ; elle 
est arrivée comme une Providence. Je 
crois que des centaines de vies ont été 
sauvées par Dieu d’abord, puis par ce re-1 
mède ensuite. Le Cholér.i fit son appari- J 
tion ici peu de temps après qut „ 
mes reçu. Nous eûmes de ?t

Solliciteur» de Brevets (T Invent u* 
Dessin» de Fabrique, Marque* 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondante aux Etats- 

Unis. en Angleterre et en France.

la17 mars 1883 Et tous les points à l’est.arts, Rideaux, MAGASIN D’HABITS CHANGEMENT D’HEURE

CONVOIS a PASSAGERS^ 
Tous Les Jours

ôle», Garniture* 
«le toute morte. nue

DE PRINTEMPS ET D’ÉTÈà la 4 J. COURSOLLE & Cie.,
TAPIS D’OTTAWA.
6 SIMKKS.

RED et Oie.

Chambre Victoria, 
Vls-à-v’s e bureau des Brevets,

OTTAWA, Okt.e neufs: ioui’ES SüBTESbCHIPEAUX
CHARS PULLMAN.5 reçu. Nous eûmes de suite recours 

PAÎN-KILLER d’après le mod-1 pres- 
pour le Choléra. Nous gardâmes nue 

liste de tous ceux à qui le Pain-Küler fut 
a Iministre, et nos assistants du pay', mous 
assurèrent que huit sur chaque dizaine de 

qui l’employèrent furent réchappes. 
Croyez-moi, messieurs avec reconnais

sance et dévouement, votre,

est des p us considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre assortiment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

B. 1’.—Boite 68. 
U FAv 1*83resta silencieux, 

à l’institutrice de mont Central, et les trains du oheinin de> fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s étendent 
juHQu’aux Provinces maritime*, et aux vi les do 
Nouvelle Angleterre. Troy, Albany et New- 
York.

A partir du lundi 19, 
culeront comme suit*
Fartant d’Ottawa.

M.OO a.m.
4.50 p.m.

Le marquis 
11 pensait 
Maximilienne. Depuis longtemps 
déjà, il soupçonnait celle-ci de 
n’être autre que Gabrielle Lié- 
nard se cachant sous le nom de 
madame Louise. Mais si, scru
puleux à l'excès, il s’était fait 
un devoir de ne point pénétrer 
le mystère dont s’entourait la 
jeune femme, il devait à plus 
forte raison, ne point faire part 
à M. de Sisterne de ce qu’il ne 
pouvait présenter, d’ailleurs, 
que comme des suppositions 
quelque peu audacieuses.

Au bout d’un instant, il re-

crit1*13. FOWEL’S GROVE HOTEL,
I TENU PARmm A BON MARCHE. CHARLES PICARDNov. 1883. les trains.cir-i Blii; BANKNOTRE ASSORTIMENT DEJ. M. JOHNSON,

Mtont rial.Arr. ft 
11.3Missionnaire à Swalon, Chine. 

Déliez-vous de contrefaçons et imila- 
Demandez le véritable “ Perry

C H E Ni 18 E S
IENECAL. de toute description, est le plus considé

rable qui soit en cette ville.
Nos Prix sout des plus Populaires-

Davis” Pain Killer, et n’en prenez pas 
d’autre.

A 15 Minutes de Marche d’Ottawa

(Jn magnifique bocage, plateforme pour 
danse, balançoires, hippodrome d'un quart 
de mille, et parterre à l’usage des personnes 
qui désirent faire des pique-niques. L’on 
nent se rendre à l'hôtel par le canal Rideau 

servis à tout heure. Boissons de 
premières qualités, écuries et chevaux pour 
l’usage des voyageurs.

Arr. ft Ottawa. 
12.20 p.in.

dent direo 
nt de chars 

i tous les

Montréal.du
8.4L’amiral et le marquis se pro

menaient autour de la pièce 
d’eau. Eugène s’était assis sur 
un banc à côté d’Emeline. Maxi
milienne avait quitté son amie 

instant afin d’aller 
rosier quelques

liitÜ
a lee convois à passager? 

tement à Montréal, s,ms changement t 
ni de locomotive et indépendamment de 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa a 8 heures du 
tin se raccordent au Coteau avec le 

train direct pour Toronto et tontes le» 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Station 
Bonavcnture à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-A loans A 10.40 p.m., Burlington 12.1C 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivet 
Junction 2.65 a.m., Concord 5.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m. 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashua avec les 
trains pour Worcester, Providence et tous 
les points sur le N. Y. & N. E. R. R’s.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 

t de Boston et New-York via Spring- 
field, quittant Boston via Lowell à 7.00 p.m., 
via Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du

IPRENEÜR

:$ FUNiBRES Toi!
VARIETE PKESQUTNFINIE DE

COLS,DES RUES

Dnlliousie,
FAWA.
L GLACIÈRE 
■ver Ica corps en

KepCRAVATEti,
MOUCHOIRS,

GANTS,
REMEDE* IN FAILLIBLE 
■■■eai— pour — «*>* 
LESpALAIUES DES ' ROGNONS 
gLESÏAFFECTIONS DC FOIE 
IA CONSTIPATION, les 1IEM0R- 
fllRHOIDES et les MALADIES 

J DC SANG

pour un 
prendre à 
unes de ses roses. A quelque 
distance d’Eugène et d’Emeline 
assises également sur un banc 
rustique, la marquise et mada
me de Valcourt causaient inti
mement. Elles parlaient de leuri 
enfants.

Eugène avait pris la main 
d’Emeline et la pressait douce
ment. Leurs regards se croi
saient. Tous deux étaient émus. 
Une charmante rougeur colorait 
les jones de la jeune fille.

—Mademoiselle Emeline, dit 
Eugène, madame de A alcourt 
dû vous apprendre que, vous .et 
moi, nous auons été nier le sujet 
d’une conversation entre votre 
parrain et mon père.

—Ma mère m’en a parlé ce 
matin, répondit Emeline en bais
sant les yeux. •

I un BAS, 
CHAUSSETTE- 

LiNGE DE CORPS, etc.
Pilules de Noix Longues Composéesprit :

—Après m’avoir raconté ta 
doulour use histoire, mon cher 
Octave, tu m’as dis quelque cho
se qui est également gravé dans 
ma mémoire.

—Ah ! que t’ai-je dit ?
—C’est une idée qui t’est ve- 

subitement.
—Une idée ?
__Oui. Bien que tu fusses

alors très-malheureux, pour ne 
pas dire désespéré, cela ne t’em
pêchait point de songer à l’a-e- 
nir ; tu voyais même de très- 
loin. Je puis, je crois, répéter 
textuellement tes paroles. »Tu 
m’as dit : “ Si comme je 1 espère, 
ma nièce donne un jour tout ce 
qu’elle promet, elle pourrait de
venir la femme de ton fils.”

—C’est vrai, j’ai dit cela, ré
pondit le comte très-ému.

—Tu as ajouté : “ Je suis ré
duit aujourd’hui à échaffauder 
des projets de bonheur sur des 
télés d’enfants.”

De McOALK
Recouvertes n277, RliE WELLDGT N,

G- Œagné et Cie
5 mars, 1883 1&

/ MM»» v

guéri» 
ine deson certa 

toutes les aflet» 
lions bilieuses/ 
torpeur du foie* 
maux de tôt*# 
in di

KMédecins reconnaissent son
WW* w- îefficacité.

NOUVEAU MAGASIN W

“ On peut toujours compter sur l'effieaeité 
R du Kidney Wort.’’ ^ , _ „ -,

Dr R. N. Clark, So- Hero, Vt. 
“Le “Kidney Wort” a guéri-ma femme

«*“ BïSrtSüsaKiL mn, u..
DANS DES MILLIERS DE CAS

il a opéré des

gea lions 
1 étourdissements 

nr jSiet de toutes le* 
le jauvais fonctionne»

nue
PEINTURE, TAPISSERIE. VITRES 

ET DE 'DEOCRA T T >N 
No. 208, Rue DALH01ISIE, Ottawa

venan

malaises cadsôs par
ment de l’estomac. ,

Ces pilules sont fortement recommandée» 
comme étant un des plus sûre et des plue 
efficaces remèdes contre les maladies pla» 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara» 
lions. Tout en étant uu puissant purgatif, 
pouvant être administré dans n importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient es 
rendre préjudiciables à la santé des enfant» 
ou des personnes âg' 'i3. Les Pit’
Noix LoitetJia Compos «s, dm MoQa 
préparées avec soin, avec nn extri 
centré, tiré de la noix longue et c 
avec d’autres principes végétaux, 
nière à les placer au premier rang pano 
tontes les pilules stomachiques jusqu à pre
sent offertes au public.

KABERRYT matin.

CHEMIN DE PREMIERE CLftSStcures, lorsque tous les autres 
remèdes avaient échoué. C’est un remède 
,.ui n’est pas irritant, mais efficace. d««H 

■ 'effet e»l mir et qui ne nuit jamais à la

R, COURTIER

iHAHD
A

nission

TENU PAR
ET RAILS NEUFS EN ACIERa GEO. PHILBERT

bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s'en occuper.

Le bagage est chéqué pour n importe quel en-
^es billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Vrand Trono 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ôme méridien 
laquelle cat en avance de trois minutes avee 
l’heure d'Utuwu. p y L,NSLEY,

Gérant

t Vf

“a®lr î|8p’nrifle^ie sang, fortifie et 
une nouvelle vie à tons les or

ganes importants du corps humain- Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse lo foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

îv’roprié'tairo

Li, sont
bînî

de toute 
donner.

M. GEO. PHILBERT. se charge 
commande que l’on voudra bien lui 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de 
pagne sont priés d’aller lui 
visite avant a’acheter aill

GEO. PHILBERT,
208, RUE DAEHOU81E.

Il 1ST 1864

reuses.et commissaire-priseur
derendre unePkiX, $1, sous forme liquide ou en poudre- 

En vente chez tous les pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle.

WELLS, RICHARDSON k Cie. Burlington, Vt
UE SPARKS

l’ilotel'ItnsHell ) 
TAWA.

GALE, Chimiste, 
,w,.ot.réel(A suivre. ) E. C. WINNIE,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa, 19 Nov. 1883. ‘a1883lan.

X

LE CANADA. 13 Août 1884

Le St.s lot: 500,000marcs,$125,oooou£26,00 )
I es différents tirages de la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver- 

r.emeiu vont se faire Le grand nombre et l'importance des lots gagnants ajoutés à 
la garantie absolue du prompt ouieineul des prix ont fait que cette loterie de 
Hambourg a ôte honorée partout dé la confiance la plus grande. De la classe 2me 
à la i me audessous de U(»«0()0 numéros 46,500, près de la moitié, sortiront d’ici 
à 5 mois En conséquence, dans le tirage de la ‘2me classe, qui aura lieu les 9 et 10 
Juillet 1884, le sort décidera du partage de 4000 lots formant un chilîre total de 
246,000 marcs, comprenant le lot de 60,000 marcs. Lo prix dans cette classe 
est comme suit : l*u billet entier d’achat direct 1S marcs—$4.50—£0.18 h.stg. 
un demi billet d’achat direct, î» nutrot—-$2.25—SO.Osli. stg.
L-; tirage de la 3me classe aura lieu les 30 et 31 Juillet 1884. Prix 

principal 70,000 M. Prix du billet, 18 marcs....$4.50—£0.18sh. stg. 
Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix

principal 80,000 M Prix du billet, 24 marcs.....80.00—-£1.4sh stg.
Le Drag- de la ômt- ■ lasse aura lieu le 10 et 11 Septembre 1884. Prix

principal 90.000 M. Prix du billet 24 marcs.......$6.00—£l.4sh. sIg.
Le tirage de la finie caisse aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix prin

cipal 100,000 M. Prix du billet 24 marcs.......... $6 00—£1.4sh. stg.
tirage de la 7me cIhsh* durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu’au 

12 Novembre 1884 I.-s principaux lots à ôtre gagnés sont : 
30-sOOO, SUO.OIM», 70,000 mares etc., et dans le cas le plus
heureux lv plus gros lot peut s'elever à 560,000 marcs ou $125,000. Les 
billets numérotés et le j'rosjiectus ofllciel seront envoyés promptement à l’adresse 
donné > par lès acheteurs, et immédiatement après le tirage, chaque acheteur d’un 

i billet reçoit la liste officielle du tirage. Le paiement des billets peut se faire par 
mand.it sur la poste payables à Hambourg oj Londres (Angleterre), ou par billets 
do banques, chèques, billets à vue sur toutes les places de commerce d’Europe que 
l’on peut toujours se procurer chez un banque r ou marchand général. Le paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silence, par la poste ou par 
autres voies suivant lo désir. S'il vous plait d’adresser ol tout conliince votre 
commande, aussitôt que possible au bureau général de loterie sou ->iguô.

Le

VAIiBUffTIN c*3 Cio.,
HAMBURG, Allemagne, Europe.

En vous adressant h nous vous avez l’avantage de pouvo'r obtenir des billets 
directement sans l’entremise d’un tiers, et en conséquence chaque participant non 
seulement reçoit la liste officielle des gagnants dans le p'us court délai possible 
i rès le tirage, mais obtient aussi les billets originaux, aux prix fixés dans lo 
prospectus officiel sans charges extra.

; ^ ^ rir-„ --o;
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6e année

CUEILLETTES DU REPORTER AVIS SPECIAUX Grande Vente à Sacrifiée
Avis aux intéressés—Personne ne 

peut me surpasser pour le bon mar
ché.

Le bureau des écoles séparées n’a 
pas siégé hier soir.

Les membres de i’Uuiou Saint- 
Pierre se réuniront ce soir.

Au No. 121 rue Rideau, on 
exhibe une jeune fille de 12 ans 
qui pèse 325 lbs.

Vingt-cinq immigrants sont arri
vés à Ottawa, ce matin, par le che 
min de fer Canada et Atlantique.

La recette de la vente des billets 
du pique-nique des pompiers au 
parc Landowne, lundi, s’est élevée 
à $620.66.

M. N. A. Savard, est le seul agent 
à Ottawa pour la célèbre poudre de 
condition de uMaude S” pour les 
chevaux, hôtes à cornes, moutons, 
porcs et volailles.

Le corps de musique du 43e ba 
taillon a donné un concert en plein 
air sur le parc de l’avenue Macken 
zie, hier soir.

C’est demain soir qu'a lieu l’ex
cursion au clair de lune donnée 
par le corps de musique du 43e 
bataillon.

Ne manquez pas de profiter de 
l’excursion du 18 et 19 août cou
rant. C’est la dernière chance de 
faire un voyage agréable ,t à bon 
marché, cette année.

Billets à vendre par Chs. Desjar
dins, bâtisses de l’IIôtel Russell.

Plus de cent personnes 
ont pris part à l’excursion d’Ottawa 
à New York, aujourd’hui. Cette 
excursion est sous le patronage de 
la société St-André.

Ne manquez pas d’aller voir 
la grande curiosité du jour au 
No. 121 rue Rideau, une jeune 
lie de douze ans pesant 325 lbs.

Les personnes qui vont souvent 
à Montréal trouveront une maison 
de pension de première classe en 
s’adressant au No. 13, rue Saint- 
Charles Borrommée. Cette maison 
est tenue par Dame veuve C D. 
Thériault.

Les trains circulent maintenant 
entre Toronto et Montréal sur le 
chemin de. fer Ontario et Québec.
Les changements d’heure dans le 
départ des trains du Pacifique né
cessités par ce progrès paraissent 
dans nos colonnes d’annonces.

Parfum domestique—Chaque fa
mille sachant apprécier la valeur 
d’un parfum délicieux devrait 
avoir l’eau de Floride de Murray &
Lan man. C'est le plus odorant et 
le plus désirable de tous les par
fums.

A deux heures, hier après-midi, 
à New-Ed nburg, l’ofïicier-rappor- 
teur, M. T. Tubman, a mis en no
mination MM. les Docteurs Wilson 
et Bell pour la charge de maire 
rendue vacante par la démission de 
M. Henderson. La votation aura 
lieu mardi prochain.

Les excursionnistes â Québec le 
18 et 19 août auront l’avantage de 
voyager soit par le Grand Tronc, le Suj 
chemin de fer du Nord ou le ba 
te a u entre Québec et Montréal. Les 
billets sont bons pour 15 jours ou 
un mois. S’adresser à M. Charles 
Desjardins, édifice de l’hôtel Rus 
sell.

A BONN EMENI
------de-------

l ayable d’avance, par an.
do quatre n
do un mois.,

l'dL Hebdomanaire, par anPORCELAINES, VAISSELLEJ’ai reçu une tonne d'hui e d’O- 
live que je vendrai à 81.20 le gallon 
impérial.

N. A. Savard. 
rue Dalhousie

La Sprurine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement diûérenle 
d’aucune autre espèce de composé 
de gomme d’epiuette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce,

En vente chez H. F. McCarthy et 
C O. Dacier, Ottawa.

■V
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ET VERRERIE
prix contant aflu de faire place * 

liaiidiges d’an tourne qui hour
Tout doit eîre vendu au 

pour les nouvelles marc 
viennent d’Europe.

LA SOCIÉTÉ 1C. S. SHAW & Cie.,
Importateurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 1884

LE CAN
\A

JULIEN,D
il}fl

Ottawa et Hull, I

Entrepreneur de fMARCHE D’OTTAWA F, Pompes Funèbres QUESTIONS
FARINES

Farine forte de boulangers,
par baril................

Farine extra..............
Farine de sarrasin...
Farine d’avoine......
Farine de blé-d’indc

263 Rue D ALHOTJSIB, Ottawa,...$ 5 75 à 5 75 
... G 00 à G 00 
... 5 50 à 5 75 
... 5 00 à 5 ‘25 
... 4 00 à 4 25

LA CORRUPTION 
ELECTICCi-devant occupé par M. Jos. Senêcal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, déaire annoncer au public d’Otta 
et de aea environa qu’il a ouvei t un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu'on < 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

La loi des électior 
' ment impuissante t 

. corruption. L’achat 
assez vénaux pour al 
votes ou leur influ 
haut enchérisseur, p 
quer avec plus de : 
mais si nous en juge 
e dévoile dms les p: 

( ar tout le pays.
Notre loi d’électi 

as encore assez sévi 
elle l’est trop pour le 
je plus souvent n’« 
autorisé la corruptio 
pour le faire élire, e 
toute la rigueur de 
dant son siège et en 
très élevés du procès 
Test pas assez pour 
portés par un trop fi 
connaissent la loi pc 
pher leur candidat.

il est vrai que la 
poursuivre en justi 
sont rendus coupabl 
vres corruptrices da 
mais la chose ne si 
très rarement. Les 
sont pas toujours e 
porter partie civile, 
bourses, et à s’expoi 
des frais de cour, 
le but, de venger la 

Nous croyons doi 
élections devrait ô 
manière à ce que le 
tanler, et sans qu’il 
d’aucune autr - pre 
certaine peine, arm 
sonnemenl, à toute 
vaincue devant lui 
frauduleuses dans i 

En même temps < 
ment on pourrait e 
par lequel l’électii 
être anuullée que 
corruption ont été 
nombre ou de na 
matériellement le i

GRAINS
Blé, le minot
Avoine...........
Blé-d’inde......

Fèves..............
Sarrasin.........

1 OU à t 25 
46 à 52 
80 à 1 00 
85 à 90 

1 70 à 2 00 
G5 à 70 
G5 à 70 
70 à 75

3 mai—I an

LA COMPAGNIE LU

d’Ottawa LÉGUMES
Fatales nouvelles, le minôt.
Patates, la poche...................
Navets le paquet....................
Betteraves................................
Choux, la douzaine..............
Œufs...........................................
Pommes, le baril....................
Prunes rouges, le sceau.......

VOLAILLES

111 § 111 u45 e60
00

OC 00
25 50

REGLEMENT DES TERRES
La cou pngnie ollrv des l rres dans la limite d’un mille (Railway Belt) de chaque 

côté du chemin de 1er, le long de la ligne principale, dans le sud du Manitoba, à

18
4 G 00
1 1 00

*2.50 PAR, ACRE!Poulets, le couple 
Poules, la pièce...
Canards ..................
Dindes, la pièce...

40 à 70
40 à 50
50 à 60
75 à 1 25 
70 à 75

et plus, avec les conditions qui demandent la culture de ces terres.
Une uiminulion de #1.35 a $3.50 par acre se a faite aux acheté rs qu. 

voudront cultiver : selon le prix payé j: our les terres, elle sera accordée i de certaine: 
conditions. La Compagnie offre austi des terres sans conditions d’établissement ou 
de culture.

VIANDES
7 00 à 8 00 
U 00 à 9 00

Veau (au quartier) 
Mouton do

les 100 livres
LES SECTIONS RESERVEES

le long de la ligne principale, c'est-à-dire les sections impaires et numérotées, dan 
l’espace d’un mille de chemin de 1er, sont maintenant offertes à des conditions avan
tageuses, aux personnes qui sont prèles à entreprendre immédiatement lew culture.

6 à 08
8 à 8 0

DIVERS
18 à 20
15 à 16
!0 à 14
00 à 00

8 à 10
12 à 14

Beurre, en pain..................
do en sceau...............

Fromage...............................
Suif brut, la livre.............
Suif tondu...........................
Saindoux.............................
Sucre d’ér-ble................ .
Miel, la livre....... .............
Sirop d’érable, le gallon,

Foin nouveau, la tonne... 
Paille.....................................

CONDITIONS DE PAIEMENT:
Les acheteurs pour» ont payer un sixième comptant et la balance en cinq paie

ments annuels avec intérêt à six piur cent par année payable d’avance.
i achèteront des t rres sans la condition de les cuit’ver recevront 
propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en entier. ILes personnes au 

un acte translatif ae
Des paiements peuvent être faits en débontures garanties par les terres concédées, 

qu- seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur valet r au pair, avec l’intérêt 
accru. Ces bons peuvent être obtenus sur demande, à la Banque de Montréal, Mont
réal, ou à aucune de ses agences

Pour les prix et pour les conditions de la vente on pourra obtenir des informa
tions au sujet de la vente des terres, en s’adressant à JOHN MrTAVISH, commissaire 
des terres, à Winnipeg.

10 à 12* 
12 à lo

1 00
00 à

10 50 à 11 00 
5 00 à G OJ

PEAUX INSPECTÉES
Par ordre du Bureau,No. 1 le 100 lbs 

No, .
7 50 à 7-00 
7 no à 7 50 CHARLES DRINK WATER,

Secretaire.Montréal, 19 février 1884.—6m-5fs

. MARCHE DE MONTREAL VER SOLITAIRE
Uun éminent savant allemand a récem

ment découvert un “ spécifie certain ” ex
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a nrendre et n’ 
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma
gique sur le Ver Soiitnire qui se détache 
ue sa victime et passe facilement et tout 
entrier, avec la tête, et étant encore en vie.

Un seul médecin s’en est servi dans plus

GRAINS ET PATIN- S
Supérieure extra..........
Extra superfine.............

“ du printemps ...
Forte (moyenne)..........

“ (le boulangerie- 
rerfine ....................

. $5 25 à 5 

. 4 95 à 5 

. 4 25 à 4 

. 4 75 à 5 

. 5 25 à 5 

. 3 2b à 3 

. 3 00 à 3 

. 2 90 à 3 

. 2 40 à 2 
... 2 25 à 2 
... 1 75 à 2

&f- i

Middlings ............................
Forte en sacs de 100 bs.. 
Extra

Voitures pour Enfantss garanti, 
payment avant qne lever 
entier. Envoyez un tim- 

circulaire don

S’il aitde 400 cas, sans qu’il ait manqué 
fois de prod lire son effet. Succè 
on n’txige aicun 
ne soit sorti tout 
bre et vous recevrez une 
les conditions.Forte de blé rouge d’hiver 

en poche de 100 lbs
Blé rouge d’hiver.......

“•blanc “ .......
Cages pour Oiseaux,. 2 75 à 2

.. 1 2 à 1

.. MO à 1
,. 1 10 à 1

HEYWOOD A Cie ,
19 Park Place, New York.

1 juillet 1884
“ rouge du printemps. 

Issues de blé :—
15 50 à IG 
18 00

Son (gros) 
“ (fin).. E. fi, LAVERDEENous voyons avec plaisir qu’il se 

fait actuellement des démarches 
auprès des marchands de la basse- 
ville, pour les engager à fermer 
leurs magasins à huit heures du 
soir d’ici au mois de janvier pro
chain.

Si tous s’entendent il n’y aura de 
perte pour personne, et patrons 
comme commis auront leur liberté 
une heure plus tôt le soir.

GRAINS GROSSIERS
Pois le minot de GG lbs 
Avoine “

0 92 à 
0 40 à <32 “ .. 

48 “ .. 
5G “ .. 
56 “ ..

Ko. 96 Rue IDEAU.55 à tion.
67* à Ainsi voilà un 

élu par cinq, six oi 
dans un comté. Il 
d’ann aller son él< 
des manœuvres, ç 
effet de lui donner 
quan te ou cent vo 
pas eues, ont été cc 
élection, sans sa 
sans son consenter 

Il est évid nt 
même ces manœiv 
n’auraient pas eu 
finals, moins qii6lç 
été i même, et on 
nnlmr son éle 
dcajÉd’autres 
responsables. 
(AjjrejÉtnnuitée lue 
je egrruption^on 
j$m| pour dolnei 
dkpjidat qujme Y 
êanà ce;a/commc 
l’élection dpUg 

. ,-^.ap déroulf
Sainte-Mane. Il

-70 à
DIVERS

0 15 à 0 
0 22 à 0 
0 09$ à 0 
4 50 à G 
0 30 à 0 
8 00 à 9 
0 15 à 0 
0 10 à 0

a. b. McDonaldBeurre en tinette...........
Œufs frais la douzaine.
Fromage....................
Pommes le baril.......
Oranges la douzane 
Citrons la caisse ....
Miel en gâteau.........
Miel coulé

ENCANTEUR DE LA REINE

MARCHANDla 1b
Sucre d’érable nouv. la lb. 0 08 à 
S rop d’érable le gall 
Tabac en rolls la lb 
Plumes mêlées “

m 0 A VENDRE... 0 90 à
... 0 15 à
... 0 12 à
... 0 60 à
... 0 35 à

Commission
No, 16 RUE ELGIN

Un emplacement avec maison, situé dans 
le village Pointe Gatinea- , à trois arpents 
de l’église, sur le grand chemin. Condi
tions très faciles. S’adresser à JOHNNY 
HAMAN, snr.. Pointe Gatineau.

7 juillet, 1884

gif’ 0

yr»»65.

Cire
GRAINS

LmAvoine, minot.
Sarrazin ..........
Fèves ...............
Blé-d’inde**.*.*..*.

0 40 à 
0 55 à 
1 60 à 
0 92 à 
0 G5 à

LA SANTEJJN DEVOIR 

LA MALADIE UN CRIME !
AM5e33F1LSB

LÉGUMES
Pommes de terre, sac
Choux, douzaine.........
Navets, minot............
Boitera vus “ .............
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 20 à
Haricots verts, minot.......... 0 50 à
Petit pois “ “ .......... 0 50 à

MARCHÉ AU FOIN

1 00 à 
0 30 à 
0 00 à 
0 00 à 
0 40 à

e'e lét
«VV

DvRION Sc UELORMê 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES.

140 Rue Soarks et 569 Rue Sussex,

l

----- DU-----OTTAWA.
Nouveaux fond» de scène» variés, peints 

par les meilleur» artiste» du Canada.
Grands avantages pour les fêtes.

Tue douzaine de Portrait#
CABINET SIZE,

«t un cidre valant $1.00, pour
98.00.

*ara *t‘f* ‘’° t0Q*®1 Kcndeun, latte 
rf.lt. eit sollicitée choc

DORION et DELORME.
669 rue Suwei, coin de U rue Rideau!

18 Oct 1883

Foin pressé, la tonne 8 00 à
“ en bottes 1ère qualité * 50 à 
“ “ 2e “ .. G 50 à

5 00 à
Dr. BAXTER. 

Le SEUL REMEDE VEGETAL
t* on

aciutPaille

LA VALERIA empêche la chute
daiMÜJtitte ||lecti< 

miption èrean
CONTRE LA

Dyspepsie, Perte d’Appelil, 
I îidigesUon, Oonsti patio u 

Habituelle, Mal de Tele 
etc., etc., etc.

les cheveux en trois jours. C’est i« 
lésultat de toutes les expériences 
^u’on en a faites. En vente che> 
G O. Dacier, rue Sussex, chez L 
l). Martin, nie Rideau, et chez tou? 
les pharmaciens. Voir les entifhal.-

MARCHE DE CHICAGO u corruption vrgan 
nenieftt Mdwat a 
doiipe^jljegalem 
ceuQet quelques 
qu’il a ob^nues.

Aussi donc un 
vérité à l’égard

Bl« ... 0 80 à 0 83 
.. 0 52* à 0 534
... 0 26 à 0 27* 
... 18 00 à 0 00 
... 7 37* à 7 62*

^hoto
faction

UneAvoine...
Lard salé 
Saindoux

Blé, maïs et avoine en baisse. Lard salé 
sans a Maires, saindoux en baisse.

t
PRIX, ïSt cts. la BOUTEILLE.

Vendu partout, et par C. 0. DAClEti, 
Ottnwa.

* *t

15 mai 1883. Isa

LA DOUCE SIRÈNE DU 
MICHIGANSERVICE TELEGRAPHIQUE

Le choiera
Toulon, 12—11 n’y a pas eu de 

décès du choléra, hier soir, bien 
qu’un grand nombre de personnes 
soient atteintes du fléau.

Marseille, 12- Il y a eu 4 décès 
du choléra ici, hier soir.

Marseille, 12—Il y a diminution 
constante du chiffre des décès dans 
les localités environnantes. Il fait 
une chaleur intense.

Rome 12—Il y a eu 5 nouveaux 
cas de choléra à Castelnner, 2 à 
Seborga et 1 à Bancallaei ; 3 décès,

Ne rend pas d’accents qui trouvent 
plus d’échos dans tous les chœurs 
que les paroles rassurantes données 
dans l’extrait qui suit : Parlant 
d’une des misères de l’humanité, 
c’est à-dire un cors douloureux, M. 
G. Crouk, de Dowagic, Michigan, 
donne le témoignage suivant en 
faveur des merveilleux résultats 
obtenu par l’usage du grand remè 
de contre les cors—le Putnam’s 
Painless Corn Extractor—“J’en ai 
fait l’essai, dit-il, à ma plus entière 
satisfaction, et bien que ce ne 
pas dans ma branche de commerce 
je veux en» garder en magasin.” 
Méfiez-vous des substituts et des 
contrefaçons. En vente par tous 
les pharmaciens et les marchands 
de campagne.

soit

Résumé Télégraphique
CANADA

Les créanciers de U. Morrice et 
Cie, agents pour les fabriques de 
coton, à qui cette maison devait 

le 10 courant le troisième NOUVELLES D’AYLMERpayer
versement de sa composition, ont 
accepté l’oflre qui leur était faite 
de 25 p. c. comptant pour solde de 
leur réseive jusqu'à la date de la 
dite composit.on. Ils se trouvent 
avoir reçu ainsi 80.5 p. c. sur le 
total de leurs créances. La maison 
D. Morrice et Cie, ainsi libérée, 
continuera ses affaires avec plus 
d’activité que jamais.

Une servante du nom de Sophie 
Lacroix, au service de M. Lapointe, 
rue des Remparts, Québec, a été 
trouvée sans connaissance, hier, et 
a été conduite à l’Hôtel Dieu, où 
elle est morte. Elle a déclaré qu’elle 
était tombée du toit de la maison 
en voulant fermer la fenêtre d’un 
grenier. Une enquête va avoir lieu.

M. P. Vallières a donné sa dé
mission comme représentant de 
Saint Roch au Couseil de Ville, a 
la suite d’un différend avec le maire 
Langelier à propos de certains tra
vaux de réparation à la rue de la 
Reine.

Samedi dernier, il y a eu une 
grande excursion à bord du vapeur 
Chaudières. Plusieurs personnes 
d’Ottawa en faisaient partie. L’ex
cursion a eu un succès complet.

Plusieurs assemblées ont eu lieu 
à Aylmer dans le but de faire poser 
un aqueduc dans le village. M. Mc- 
Dougal, avocat, a pris la parole à 
plusieurs de ces assemblées et s’est 
prononcé fortement contre ce projet.

La compagnie du chemin de 1er 
de Pontiac a reçu, hier, neuf chars 
chargés de rails. Les premiers dix 

lies de chemin seront complétés 
dans deux semaines.
mi

LES MARCHÉS

13 août.
Le foin a subi une baisse sur le 

marché d’Ottawa depuis quelques 
jours. Ce matin, le foin se vendait 
$10.50 à $11 la tonne sur le marché 
By. Les autres produits out peu 
varié depuis samedi dernier. Les 
pommes de terre se vendent à 50 
cents le sac, le blé-d’inde 15 cents 
la douzaine d’épis, et les œufs 18 
cents la douzaine. Les prunes 
rouges ont fait leur apparition sur 
les marchés. Elles se vendaient 
$1.00 le seau, ce malin.

KUKOPE

La convention annuelle de la 
Ligue Nationale Irlan aise aura 
lieu à Dublin, le 6 .-epte.iùre, dans 
la salle du conseil, dont la munici
palité a accordé l’usage à cet effet.

Environ 10,000 ouvriers se soûl 
réunis dimanche à Hyde Park pom 
faire une démontration et ;>rolestei 
contre le rejet du bill des fri uchises 
par la Chambre des Lords. Tou! 
s’est passé avec ordre. Des résolu 
lions dénonçant l’action des pairs 
ont été adoptées. COUR DE POLICEETA * Si-l NtS

Dans l’Etat du Montana 50 vo 
leurs de chevaux ont été oendus 
depuis un mois.

Samedi, à Arlington, Texas, ui 
individu du nom de Lindsay a 
assassiné son beau-père, sa belle 
sœur et a essayé de tue: un aut v 
membre de sa famille.

Le steamer Faraday, ayant i 
bord le second câble commercia 
de la compagnie Mackay-llannett. 
est parti, hier soir, de Portsmouth

(Présidence des éckevins Lewis et 
Germain)

Ottawa, 13 août 1884.
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James Wilson, trouvé ivre-mort sur la 
rue Loyd à deux heures du matin, est con
damné à $1 d’amende et $1 de frais ou 
huit jours de prison.

Ben Scottray, accusé d’ivresse est en
voyé en prison pour huit jours.

Sarah Moore, trouvée errante sur la voie 
publique à trois heures du matin, est con
damnée à $5 d’amende et $2 de frais ou 
trois semaines de prison aux travaux 
forcés.

Ed. Lariviôre, trouvé ivre-mort dans une 
maison vacante, près du pont St-Patr ck, 
à quatre heures ce matin, est condamné à 
$10 d’amende et $2 de frais 
prison aux travaux forcés.

De1 phis Dubois accusé d’ivresse et cau
sant du désordre sur la rue Nelson, à 11 
heures du soir, est condamné à $30 d’a
mende et $4 de frais ou trois semaines da 
prison aux travaux forcés.

M. MacLean, accusé d’assaut et batterie 
et d’avoir cassé des vitres dans la vitrine 
du magasin de M. Bouthier, épicier, de la 
rue Dalhousie, est condamné à $5 d’amen
de et $2 de frais ou trois semaines de pri
son aux travaux forcés.

Francis Gorman, accusé d’avoir refusé 
de payer les gages à un de ses employés, 
est acquitté sur promusse de payer le mon
tant du, les frais en sus.

Ovide Bellehumeur, accusé d’avoir en 
sa possession un jeu de bagatelle pour 
k-quel il n’a pas pris de* licence, est con
damné à $20 d’amende et $2 de frais.

Alexandre Deslauriers, accusé d’avoir 
assailli une jeune fille du nom de Bergeron, 
le cinq août dernier sur la rue Chapelle, 
est condamné à $20 d’amende et $2 de 
frais ou deux mois de prison aux travaux 
forcés.

Alexandre Deslauriers, accusé d’avoir, 
le 4 août dernier causé du dommage à la 
propriété de madame Bellemare sur la rue 
Chapelle, au montant de $10, et de plus 
d’avoir insulté la maîtresse de la maison, 
est acquitté faute de preuves.

Unézime Lefevre, un habitué Je la pri
son, accusé d’avoir assa lli une femme du 
demi-monde du nom de

,DIAMOND DYES

Ces teintures merveilleuses om 
presque entièrement supplanté,pou ; 
l’usage des familles, toutes autre.- 
teintures, étrangères ou domt sti 
ques.

Les jours de la < uve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, an 
bois de cam pêche, sont aujourd’hu 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces tein 
tures teindront plus d'étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein 
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril
lantes et plus durables. Les tein
tures à l’ancienne façonne peuvent 
pas être compaiées à celles-ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

ou un mois de

Oraude Réduction
SUR TOUTES MES

Boyer sur la rue 
Water, est condamné à $20 d'amende et 
$2 de frais ou deux mois de prison.

Mary Young, arrêtée pour aliénation 
mentale, est renvoyée en pris n pou • subir 
un examen médical.

Je vend* au detail le prix 
du gros

Venez voir mes prix avant d'a- C’est 
nant que 
dienne que l’on 
ment au No. 121 rue Rideau. 
Cette jeune fille n’a eue 12 ans 
et pèse 325 lbs.

Seulement *2.51) pour un voyage 
de quinze jours à Montréal ; *5 à 
Québec; $!) à la Malbaie et à hi 
Rivière du Loup ; *10 à Tadouss : -, 
et $ 12.50 à la baie de Ha 1 Ha I el t 
Chicoutimi. L’excursion est a 
bénéfice de l’Association Catholiqu 
de Secours Mutuels. Billets e.1 
vente chez M. Charles Desjardiv 
édifice de l’hôtel Russell.

quelque chose d'éton- 
de voir la jeune cana- 

exhibe actuelle-
heter.

ARGENT COMPTANT

Oscar McDOHLL
EPICIEB,

101 RUE RIDEAU.
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